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PERSONNE N’OBLIGE À ÊTRE LIONS, MAIS ÊTRE LIONS OBLIGE…..

APÉRITIF DU MOIS DE SEPTEMBRE

VENDREDI 10 SEPTEMBRE

À 19 HEURES 30
Chez Elisabeth et Frank RIOUFOL

« La Rairie »
BAZOGES EN PAILLERS

Tél. : Bazoges : 02 51 07 79 01
Nantes : 02 40 48 69 65

« On ne va pas bien loin si l'on ne fait
pas quelque chose pour quelqu'un d'au-
tre. » (Melvin Jones le 7 juin 1917)
Cette idée simple est le point de départ
du « Lionisme ».

Quelques Chiffres :

 1ère ONG reconnue par un jury du
Financial Times pour sa transparence
financière et la qualité de ses ac-
tions

 1,3 million de membres dans le
monde dans 200 pays ou territoires,
42 000 clubs, 660 millions d’euro
collectés dans le monde, 76 millions
d’heures de bénévolat

Le Lions Club est reconnu par les ins-
tances internationales.
Des représentants du Lions Clubs sont
délégués auprès de l'ONU, de l'Unicef,
de l'Unesco, de l'OMS, du Conseil de
l’Europe.

Et à Montaigu : 40 ans d’existence, 34
membres en 2010 qui, le jour de leur
intronisation se sont engagés : fidélité
aux objectifs et idéaux du Lionisme,
partage des valeurs humanistes, fra-
ternité et solidarité.
De nombreuses actions ont été réalisées
au cours de ces 40 ans au service des
autres, Lions de Montaigu vous pouvez
être fiers de votre œuvre.

Depuis 2005 j’ai la chance de participer
avec vous à ces nobles causes.
Merci Philippe, mon parrain, tu m’as
ainsi permis de rentrer dans cette belle
famille du Lions Club de Montaigu et
d’élargir mon cercle d’amis.

Cette année de présidence j’ai besoin
de vous pour de nouveaux défis : ac-
cueillir de nouveaux membres, envisa-
ger de nouvelles actions, ouvrir notre
Club pour mieux nous faire connaître,
participer plus nombreux aux congrès ….

Au cours de l’année qui vient de s’écou-
ler Jean Noel Naud , notre gouverneur,
a souhaité que chaque club fasse, au
cours de l’année, un travail de réflexion
sur le retour aux fondamentaux du Lio-
nisme, en s’interrogeant : « être Lions,
pourquoi et pour quoi faire ?

APÉRITIF DU MOIS DE JUILLET

Le jeudi 8 juillet à 19 heures 30
Chez Marie-Claire et Jean-Yves Picot

11 rue des rivières
MONTAIGU

Tél. : 02 51 48 97 98
Port. : 06 08 62 35 51

Président 2010/2011 : Jean-Yves PICOT
Vice-président 2010/2011 : Jean-Louis POUVREAU
Secrétaire 20102011 : Vincent JAUNET
Trésorier 2010/2011 : Bernard GOURMAUD

Le Blog du Club : http://www.lionsclubmontaigu85.com/

Le débat, lors du congrès de Saintes,
animé parmi Hubert Sagbo, a contribué
à cette prise de conscience (voir page
suivantes NDLR).

Malheureusement nous étions peu pré-
sents à ce congrès et la réflexion n’a
pas suscité d’enthousiasme (comme dans
un certain nombre de clubs).

Malgré tout, ce qui est encourageant à
Montaigu, si la réflexion n’est pas la
panacée, nous savons mouiller notre
chemise pour des actions concrètes.

Agnès Coussot, notre Gouverneur, pro-

longera cette démarche au travers

« Le projet de Club », thème de l’an-

née à venir.

Ce qui me fait rebondir sur une pensée

de Confucius : « qui ne voit pas au loin

verra les ennuis demain ».
Je sais que je peux compter sur vous
pour mener à bien ma mission et, repre-
nant à mon compte une des maximes
préférées de notre ami Fred, en exer-
gue sur notre journal depuis sa prési-
dence,

« PERSONNE N’OBLIGE À ÊTRE

LIONS, MAIS ÊTRE LIONS OBLIGE »

Je sais aussi que nos épouses sont dispo-
nibles pour nous épauler dans nos ac-
tions.
A ce sujet Marie Claire proposera aux
Lionnes plusieurs rencontres au cours de
l’année.
Pour les choses pratiques nous allons
revenir au repas statutaire le vendredi
avec un objectif : une meilleure parti-
cipation.
Les commissions contribuent à la
réussite de nos actions pour assurer
la réalisation des buts du club, je
proposerai au bureau que les res-
ponsables participent au moins une
fois sur deux aux réunions de bu-
reau
Merci aux membres du bureau et
des responsables des commissions
qui ont accepté de faire équipe
avec moi cette année

Chers amis, c’est un honneur d’être votre

président cette année, et encore merci

pour votre implication.

SOIRÉE STATUTAIRE DE JUILLET

*LE JEUDI 22 JUILLET À 19 HEURES 30

« DOMAINE DE LA BRETONNIÈRE »
MONTAIGU-BOUFFERE

Absence à signaler à : Philippe Sablereau
Tél. : 02 51 94 01 70 prof.

06 72 19 76 63 portable

*CHANGEMENT DE CALENDRIER POUR LE DÎNER

DE JUILLET, IL RESTERA EXCEPTIONNELLEMENT

LE JEUDI, DONC LE 22 JUILLET !!

SOIRÉE STATUTAIRE D’AOÛT

LE VENDREDI 27 AOÛT À 19 HEURES 30

« DOMAINE DE LA BRETONNIÈRE »
MONTAIGU-BOUFFERE

Absence à signaler à : Philippe Sablereau
Tél. : 02 51 94 01 70 prof.

06 72 19 76 63 portable

L’Edito
du Président

PAS D’APÉRITIF

AU MOIS D’AOÛT

SOIRÉE STATUTAIRE DE SEPTEMBRE

LE VENDREDI 24 SEPTEMBRE À 19 HEURES 30

« DOMAINE DE LA BRETONNIÈRE »
MONTAIGU-BOUFFERE

Absence à signaler à : Philippe Sablereau
Tél. : 02 51 94 01 70 prof.

06 72 19 76 63 portable



Soirée « Passation de Pouvoir » du 25 juin

Très belle soirée estivale,
pour notre « Passation » an-
nuelle, qui était en même
temps l’exacte date des 40
ans du club !
Dans le cadre du restaurant
de la Chabotterie, avec en
préalable un apéritif en plein
air ce fut, en effet un « Bon
Moment ».
C’est au cours de cet apéri-
tif que la « Passation » s’est
faite symboliquement par la
remise du « Bâton-relais »
par Jean-Yves Glumineau à

Jean-Yves Picot.
Notre Président sortant à fait un rapide bilan de l’année, qui sur le plan de la
collecte de fonds a été une très bonne année. Il a déploré le manque de temps
pour atteindre tous les buts qu’il s’était fixé il y a un an (rassure-toi Jean Yves tous
tes prédécesseurs ont eu ce sentiment en fin de mandat ; ndlr).

Il nous a ensuite lu le message du Gouverneur sortant et d’Hubert Sagbo à propos

Soirée statutaire du 27 mai

Record d’absentéisme pour cette
soirée de mai, en effet, seuls 11
Lions étaient présents ! ?
Peut-être un concours de circons-
tances en ce mois de mai « perclus »
de jours fériés et de cérémonies et
fêtes diverses, espérons le, car dans
le cas contraire ce serait inquié-
tant !
Jean-Yves à fait un tour d’horizon
des prochains rendez-vous :

 Apéritif du 4 juin, chez lui.
Contrairement à ce qui était pré-
vu l’Assemblée Générale ne se
tiendra pas ce jour là, en effet,
Bernard Gourmaud en bon
connaisseur des sujets juridiques
lui ayant fait justement remar-
quer qu’une « AG » se tient nor-
malement après l’année complè-
te d’exercice.

Celle-ci aura donc lieu après la
rentrée.

 La Passation de Pouvoir se fera
comme prévue le 25 juin au Res-
taurant Thierry Drapeau de « La
Chabotterie », la présence du
plus grand nombre est bien en-
tendu souhaitée.

 Collecte de lunettes : Jacques
Mothais a indiqué qu’il était en
possession à ce jour de 570 pai-
res, il a fixé à l’apéritif du 4 juin
la date limite de la collecte.

 Bernard Gourmaud a communi-
qué les résultats provisoires de
l’année et la liste d’affectation
des dons 2009/2010. Voir le ta-
bleau dans les pages suivantes.

La fin de la soirée s’est déroulée
dans la convivialité.

MC, d’après VJ

Apéritif du vendredi 4 juin 2010

16 lions étaient rassemblés ce vendredi 11 juin pour l’apéritif organisé par Ma-
rie-Annick & Jean-Yves.
Belle soirée estivale agrémentée d’un punch qui accompagnait nos échanges
chaleureux et joviaux.
Notre Assemblée générale initialement prévue est reportée à la rentrée de
septembre. La date reste à fixer.
Un premier recensement des potentiels présents pour notre soirée de passation
(Restaurant Le Logis de la Chabotterie le vendredi 25 juin) a été réalisé.
Le prix du repas a été négocié par Jean-Yves PICOT à raison de 75 € par invi-
tés.
Sur les bases actuelles, le coût financier sera pris en charge par notre budget
club. En fonction de l’importance des présences, une quote-part individuelle
n’est pas à exclure.
Un point d’étape concernant notre budget financier a été présenté par Ber-
nard.
Merci encore à Marie-Annick & Jean-Yves pour cette délicieuse soirée.

Vincent Jaunet

du « Fil Rouge » 2010/2011 (voir page
suivante).

Notre « Président nouveau » s’est à son
tour exprimé, ses propos sont résumés
dans l’édito de première page.
Il a précisé le calendrier de l’année,
annoncé le retour du Dîner mensuel le
4ème vendredi, l’apéritif restant le
deuxième jeudi du mois.
Comme le souhaite notre nouveau Gou-
verneur de District Agnès COUSSOT,
dans la continuité du Fil rouge, le thè-
me de l’année sera le « Projet de
Club ».
Jean-Yves pense que cette définition

est plus concrète et donc plus facile à
mettre en œuvre sur le terrain.
Il a aussi lancé un appel aux Lionnes
pour que leur participation soit encore
plus forte sous la houlette de Marie-
Claire, son épouse.
C’est ainsi que, même si notre club
n’est pas encore mûr pour la mixité,
elle existe de fait à travers elles !
Autres événements de la soirée : la pré-
sence de notre « Doyen », André Frouin,
toujours en forme physique et intellec-
tuelles, il nous a parlé de quelques
souvenirs de la remise de Charte, il y a
40 ans.
Nous avions aussi le plaisir de compter
parmi nous, Lucien Grillet venu à l’invi-
tation du Président, recevoir son insigne
de « Membre à vie » rejoignant ainsi,
Victor et André Frouin.
Nous sommes ensuite passés à table
pour un repas très convivial qui s’est
terminé aux environs de minuit.
Ce fut une très agréable et chaleureuse
soirée !



Sélection de photos, Soirée de Passation du 25 juin



Caricatures, sources : Yahoo Actualités

ANNIVERSAIRES DE JUILLET/AOÛT

 Christophe Robin, le 6 juillet 1957

 Bernard Gourmaud, le 10 juillet 1933

 Francis Cazin, le 12 juillet 1934

 Jean-Yves Picot, le 22 juillet 1951

 André Perrein, le 28 juillet 1922

 Marcel Cacaud, le 28 juillet 1934

 Maurice Albert, le 29 juillet 1948

Le Capitalisme idéal
Nicolas Bouzou Economiste, Professeur à
l’université à Paris II Assas

Joies et misères du capitalisme

J'ai l'habitude, dans les conférences que
je donne en France, de demander à l'audi-
toire de combien, selon lui, le pouvoir
d'achat par résident français a augmenté
depuis 1960, date depuis laquelle des
statistiques fia­bles existent. Je parle
bien du pouvoir d'achat, c'est-à-dire de
l'évolution des revenus à laquelle on sous-
trait celle des prix. La réponse la plus
fréquente est : 40 %. Pourquoi 40 et pas
30 ou 50 ? Je n'en sais rien. Ce qui est sûr,
c'est que ce chiffre est loin de la réalité.
En effet, depuis 1960, le pouvoir d'achat
par habitant en France s'est accru de plus
de 300 % ; il a plus que quadruplé ! Pas
pour tout le monde, c'est vrai. Pas tout le
temps de la même façon, ce n'est pas faux
non plus et nous y reviendrons.
Mais collectivement, nous nous sommes
énormément enrichis. Et cela va conti-
nuer. L'idée selon laquelle nos enfants, en
moyenne, pourraient s'appauvrir par rap-
port à la génération qui les précède est
fausse.
Nos enfants seront, en moyenne, plus
riches que nous. Et ils vivront aussi plus
longtemps.

La vie aujourd'hui
J'aime commencer mes cours par ce graphique,
qui a le mérite de donner du baume au coeur des
étudiants qui pourraient penser que, selon l'ex-
pression de l'essayiste écossais Thomas Carlyle,
l'économie est une dismal science, c'est-à-dire une
discipline lugubre.J'utilisais aussi ce graphique au
pire de la crise, en hiver 2008, pour donner à mes
conférences une note un peu glamour. Il s'agit de
l'évolution de la production de biens et services
(et donc, deuxième face de la même médaille,
des revenus) dans le monde, depuis l'an 0.

Ces données ont été conçues par l'historien améri-
cain Angus Maddison.
Elles remontent à loin, mais il est temps de réha-
biliter l'histoire économique. Alors que les écono-
mistes jonglent habilement avec les comparaisons
internationales, ils ont oublié l'histoire ; on préfère
l'espace mondialisé aux profondeurs du temps.
Or il faut maîtriser les deux aspects. Celui qui ne
se souvient pas perd sa capacité d'analyse.
Les statistiques d'Angus Maddison montrent no-
tamment deux choses.
D'une part, la croissance économique constitue un
processus très récent, qui date de la révolution
industrielle du début du 19e siècle.

D'autre part, avant la révolution industrielle, la
production et donc les revenus sont restés étales.

En dehors des nobles et de très grands pro-
priétaires terriens, personne, et surtout pas
les paysans, n'a vu son niveau de vie pro-
gresser.
Imaginez ce que cela signifie : quand vous
aviez des enfant (ne parlons pas des petits-
enfants, avant la révolution) industrielle,
vous étiez mort bien avant de les connaî-
tre !), vous étiez sûr d'une chose : ils ne
vivraient pas mieux que vous.

Ce monde-là est, dans la plus grande partie
de la planète, révolu. Le PIB par tête aug-
mente, ce qui profite à l'essentiel de la
population. La part des personnes vivant en
situation de pauvreté- dite « absolue », c'est
-à-dire avec moins de 1 dollar par jour, est
passée de 40 % au début des années quatre-
vingt-dix à 20 % aujourd'hui. C'est trop, mais
c'est mieux. La part des personnes vivant en
situation de pauvreté « relative » (avec
moins de 2 dollars par jour) est quant à elle
passée de près de 70 % en 1980 à moins de
50 % aujourd'hui. Le chiffre brut est violent,
mais la direction est la bonne.

Dans le même temps, notre espérance de
vie a continuellement augmenté. Elle est
supérieure à 80 ans en France, où l'on nous
ressasse à juste titre qu'elle gagne un tri-
mestre tous les ans. L'espérance de vie dite
« en bonne santé » progresse encore plus
vite. Même les pays les plus pauvres bénéfi-
cient de cette progression de la vie sur la
mort. En Tunisie par exemple, l'espérance
de vie est maintenant supérieure à 75 ans.
Idem en Géorgie ou au Mexique.
En Occident en 1800, on vivait en moyenne
40 ans…

Et pourtant, ce monde est dur ; très dur
même... Les 1 % d'humains les plus riches
détiennent environ 40 % du capital mondial
et les 10 % les plus riches en possè­dent 85
%. Les cinq pays les plus riches rassemblent
45 % du PIB mondial, mais représentent
moins de 15 % de la population. Dans les
pays pauvres, des centaines d'enfants meu-
rent chaque jour d'une malaria que l'on sait
pourtant prévenir par des moustiquaires
dont le coût de fabrication tourne autour de
1 dollar, alors que la France est saisie d'hys-
térie hypocondriaque pour une grippe qui se
soigne souvent au paracétamol. Même dans
les pays riches, des millions de personnes se
désespèrent de ne pas trouver un emploi.
À Paris, un sentiment de honte nous envahit
quand, de notre voiture nous voyons cer-
tains de nos concitoyens camper sur de bou-
ches de métro. Et encore aujourd'hui, par-
tout dan le monde, les riches se soignent
mieux que les pauvres se protègent davanta-
ge et donnent à leurs enfants une meilleure
éducation.
Il ne faut pas renier le capitalisme, qui est
bien, pour paraphraser Winston Churchill,
le pire des systèmes à l’exception de tous
les autres.
Il faut le considérer comme un outil. Com-
me les hommes, le capitalisme est impar-
fait. Il faut en tirer le meilleur pour bâtir
nos prochaines utopies : un monde plus
libre, moins inégalitaire, plus artistique et
plus féminin aussi.

A lire : le petit livre de Nicolas
Bouzou « le Capitalisme idéal »
Editions Eyrolles 115 pages 14 €.
Ci-contre les premières pages !



C'ÉTAIT IL Y A "100 ANS", EN JUILLET ET AOÛT 1910

Ce n'est pas le but qui compte,
c'est le chemin.
[ Valérie Guign abodet ]
Si la vie n'est qu'une scène, alors
autant y jouer un beau rôle, au-
tant en rire.
[ Philippe Labro ]
On n'est pas obligé de comprendre
pour aimer. Ce qu'il faut, c'est rê-
ver.
[ David Lynch]
Si tout les gens étaient sages et
bons, il ne se passerait rien et la
terre semblerait inhabitable.
[ Alfred Capus ]
La logique est une manière mé-
thodique de se tromper en toute
confiance.
[ Robert Heinlein ]
Je n'aime pas le travail, nul ne
l'aime ; mais j'aime ce qui est
dans le travail l'occasion de se
découvrir soi-même
[Joseph Conrad]
Le travail est indispensable au bon-
heur de l'homme ; il l'élève, il le
console ; et peu importe la nature
du travail, pourvu qu'il profite à
quelqu'un : faire ce qu'on peut, c'est
faire ce qu'on doit.Le plaisir nous
use. Le travail nous fortifie. Choisis-
sons.

[Charles Baudelaire]

LES CITATIONS DU MOIS

Juillet 1910
 1«. Paris : l'exécution du cordonnier

Liabeuf, assassin de 2 policiers, est an-
noncée. Aussitôt des groupes se forment
autour de la Santé pour protester.

 2. C'est à l'aube que Liabeuf est guilloti-
né.

 4. La Russie et le Japon signent une
convention selon laquelle la Russie en-
térine l'invasion japonaise en Corée et
les Japonais laissent les mains libres aux
Russes pour ce qui concerne la Mand-
chourie.

 5. Double victoire britannique aux Inter-
nationaux de Wimbledon. Chez les hom-
mes, Anthony F. Wilding Meister, et
chez les femmes, M. Lambert-
Chambers.

 12. Visite officielle des souverains bel-
ges à Paris.

 13. Le pape Pie X retire son encyclique
pour les Pays-Bas.

 15. Une commission d'enquête sur «les
circonstances qui ont précédé, accom-
pagné ou suivi l'arrestation du banquier
Rochette » est constituée au Parlement.
Elle est présidée par Jean Jaurès.

 22. Léon Tolstoï perd de nombreux
manuscrits dans l'incendie de sa proprié-
té de Poliana, près de Pola.

 27. L'Empire ottoman menace de décla-
rer la guerre à la Grèce si elle accepte
des députés crétois au sein de son Par-
lement

 27. Le financier Rochette est condamné
à deux ans de prison.

 28. Le président du Nicaragua, José
Madiuz, se plaint auprès des puissances
européennes de l'intervention militaire
américaine.

 Le gouvernement français crée au sein
de la Légion étrangère, une unité réser-
vée aux Alsaciens, appelée à servir en
Afrique et en Indochine.

 31. Cyclisme : Octave Lapize remporte
le Tour de France.

DECES
 4. Giovanni Schiaparelli, astronome

italien (• 14.3.1835).

Août 1910

 5. Paris : un émule de Liabeuf tue à
bout portant un policier et en blesse
deux autres à la suite d'un accident de
la circulation.

 5. Allemagne : en réponse à une grève
de 10 000 ouvriers du port de Ham-
bourg, le patronat riposte par un lock-
out, qui touche 2 400 personnes.

 7. Départ du circuit aérien de l'Est, sur
782 kilomètres, organisé par le journal «
Le Matin ».

 8. Perse : des émeutes font 300 morts
parmi les révolutionnaires. Leurs chefs
Sattar khan et Begir khan sont faits
prisonniers.

 14. Huit kilomètres du Canal de Panama
sont inaugurés (côté oriental, donnant
sur l'Atlantique).

 15. Un typhon provoque des inondations
catastrophiques au Japon : 800 morts et
plus de 400 000 maisons détruites.

 16. France : le préfet de police publie
une ordonnance réglant la circulation
automobile.

 16. Le président chilien Pedro Montt
meurt à l'âge de 61 ans d'une crise car-
diaque pendant un voyage en Allemagne,
à Brême.

 17. Le vainqueur du circuit de l'Est, Al-
fred Leblanc, est accueilli triomphale-
ment à Paris.

 22. La Corée est intégrée à l'Empire japo-
nais.

 25. Marc Sangnier annonce sa soumission.

NAISSANCES

 20. Eero Saarinen, architecte finlandais (t
1.7.1961).

 23. Giuseppe Meazza, footballeur italien.
 29. René Billières, homme politique fran-

çais.

DECES

 13. Florence Nightingale, infirmière an-
glaise.

 26. William James, psychologue améri-
cain (* 11.1.1842).

La Pologne voudrait
se libérer du Joug russe

15 juillet. 30 000 personnes partici-
pent à la fête commémorative organi-
sée à Cracovie par les associations de
Polonais pour célébrer l'anniversaire
de la victoire remportée par l'armée
polonaise sur les chevaliers teutoni-
ques à Tannenberg en 1410.

Le compositeur Ignacy
Jan Paderewski qui, dans
ses tournées de concert
internationales se fait le
champion de l'unité et de
la renaissance nationales,
a fait don à la Pologne
d ' u n m o n u m e n t ,

«Jagellon », qui a été inauguré solen-
nellement à cette occasion.
Jagellon a régné sur la Pologne sous le
nom de Ladislas II à l'époque de la
guerre contre les chevaliers teutoni-
ques.
Député au Reichstag allemand, Wojc-
zek Korfanty réclame lui aussi ouver-
tement l'indépendance.
Sa définition des politiques russe et
allemande est simple : « Cinq siècles
ont passé et pourtant notre ennemi
continue à essayer de nous enlever
notre sol et notre âme.
L'enthousiasme soulevé par la fête de
Cracovie, qui a réuni toute la nation
polonaise, nous montre qu'il ne par-
viendra pas à ses fins. »
Les représentants de la social-
démocratie polonaise déclarent que la
Pologne ne saurait respirer librement
tant qu'elle n'aura pas secoué complè-

tement le joug russe.
A Berlin, on commémore également
la bataille de Tannenberg.
Au Reichstag, le chancelier Bethmann
-Hollweg déclare que le gouverne-
ment allemand doit se fixer comme
objectif un renforcement de la pré-
sence allemande à l'Est.

Guillame II à Poznan

29 août. L'empereur
Guillaume II
à inauguré le nouveau
château de
Poznan et fait de cette

ville la résidence impériale. Avec la cons-
truction de ce château, le gouvernement
allemand se fixait délibérément pour ob-
jectif de lier plus étroitement Poznan et les
territoires environnants à la dynastie des
Hoenzollern.
Le « Courrier Lwowski » écrit le 22 août : «
Poznad est et restera une capitale, mais pas
la capitale d'une province allemande. Poz-
nad est et reste une résidence polonaise de
la Pologne écrasée par la ruse, l'hypocrisie
et la brutalité prussiennes. »
Et le journal « Dziennik Lydgoslci » com-
mente quelques jours plus tard :
« Le discours de l'empereur Guillaume II ne
laisse aucun doute : l'important est pour lui
de dire que la province de Poznari est une
province allemande.
Mais ce n'est qu'une province prussienne
dont les habitants sont en majorité Polonais.


